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PROJET DU CENTRE D’INTERPRÉTATION DE LA COMMUNE DE 

LAROQUE-DES-ALBERES  

 

 
Source : Photo de l’auteur, Octobre 2014 
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I. Présentation de la commande. 	

 

Dans le cadre du partenariat entre l’université de Perpignan et le Pays Pyrénées-Méditerranée, nous devons réaliser une étude 

permettant la création d’un Centre d’Interprétation du Patrimoine Médiéval sur la commune de Laroque-des-Albères ainsi que la mise 

en place de différents circuits touristiques ayant pour centre de gravité la commune de Laroque.  

 

Ce centre d’interprétation portera le nom de : Centre d’Interprétation Médiéval Transfrontalier d’Albera. Il aura une portée à l’échelle 

communale sur la commune de Laroque-des-Albères, à l’échelle du territoire Pays Pyrénées-Méditerrané recouvrant cinquante-huit 

communes du département des Pyrénées-Orientales, mais également une visée transfrontalière puisque ce centre d’interprétation 

prendra en compte le patrimoine médiéval situé en zone sud du piémont des Albères, c’est-à-dire en Espagne. 

 

Ce projet résulte avant tout de la volonté municipale de Laroque-des-Albères sous l’impulsion de son maire Christian NAUTE, 

souhaitant positionner la commune comme un carrefour incontournable dans la compréhension de notre patrimoine médiéval à 

travers le futur Centre d’Interprétation Médiéval Transfrontalier d’Albera. 

 

Le Centre d’Interprétation de l’Architecture et du Patrimoine est un équipement culturel de proximité ayant pour objectif la 

sensibilisation, l’information et la formation de tous les publics à l’architecture et au patrimoine de la ville ou du pays concerné. Il s’agit 

d’un lieu d’information et de pédagogie.  

 

Créé en articulation avec les autres équipements culturels de la collectivité territoriale (musée, médiathèque, centre d’urbanisme, 

etc.), il contribue à compléter le maillage culturel du territoire et de ce fait réunit des nombreux acteurs.  
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II. Présentation et localisation de la commune de L aroque des Albères.  

 

 

La commune de Laroque se situe sur le territoire 

Français dans la Région du Languedoc-

Roussillon. Elle appartient au canton d’Argelès-

sur-Mer et à l’intercommunalité de Laroque des 

Albères et de la côte Vermeille au pied des 

Pyrénées. Le village s'étend sur la zone 

intermédiaire entre la plaine et la montagne et 

compte 2 150 habitants. Il est desservi par ne nombreuses routes au nord la D2, au nord-est la D50 et à l’Ouest la D11. Les traces 

d'occupation humaine sur le territoire de la commune de Laroque remontent au moins jusqu'à la période préhistorique. Elle est 

également riche de nombreux monuments touristiques comme le château de la Roca, l’église Saint Felix et Saint Blaise, la chapelle 

Notre dame de Tanya ou encore la chapelle romane de Roca-Vella. Cette richesse patrimoniale en fait un site idéal pour y implanter 

un centre d’interprétation. 

 

  � Photographie aérienne de 
Laroque des Albères  

Source : Géo portail 
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III. Diagnostic 

 

1. Définition du patrimoine médiéval. 

 

Le terme patrimoine est issu du latin, patrimonium, qui signifie « bien d’héritage qui descend, suivant la loi, des pères et des mères 

à leurs enfants » (Littré). Par extension, le mot en est venu à désigner, au XVIIIe siècle, les biens nationaux et universels. De ce fait, 

le patrimoine culturel d’un pays est défini comme l’héritage commun d’un groupe.  

 

De nos jours, ce terme en est venu à désigner les biens hérités du passé, du plus lointain au plus proche. En conséquence, il 

représente un héritage qui doit être protégé des dangers et des menaces engendrés par l’industrialisation, l’urbanisation et 

l’anthropisation  ainsi que des nuisances qui en découlent.  

 

L’expression médiévale fait référence au Moyen-Âge, une période de l’histoire située entre l’Antiquité et l’époque moderne. En 

Europe, on situe traditionnellement le Moyen-Âge entre la disparition de l’Empire romain d’Occident en 476 et la chute de 

Constantinople en 1453. On distingue le Haut Moyen-Âge du Ve siècle à l’an mil environ, puis le Bas Moyen Âge de l’an mil au XVe 

siècle. 

 

La civilisation médiévale est caractérisée par le morcellement de l’autorité politique, par une économie principalement agricole, par 

une société cloisonnée et partagée entre une noblesse militaire et une classe paysanne asservie, et par une foi religieuse forte et 

une Eglise chrétienne très présente. 

 



�
�

8�
�

Ces quatre caractéristiques ont fortement marqué les paysages du Moyen-Age. En effet, le morcellement de l’autorité politique crée 

des seigneuries avec la mise en place de châteaux, la dominance de l’économie agricole se traduit par de nombreuses terres cultivées 

autour des villages avec des techniques agricoles propres comme les terrasses, l’importance de la noblesse militaire a donné 

naissance à des places fortes ainsi qu’à des forts et enfin, l’omniprésence de la religion se retrouve dans les villages par la présence 

de bâtiments religieux comme les églises ou les chapelles. 

 

Le patrimoine médiéval est donc constitué des éléments bâtis, des éléments urbanistiques ainsi que des savoir-faire et techniques 

du Moyen-Age. 

 

De ce fait, pour le territoire du Pays Pyrénées-Méditerranée, on mettra en évidence : 


 Le bâti villageois avec une spécificité urbanistique propre au Moyen-Age : cellera, village fortifié, remparts… 


 Les édifices religieux. 


 Les châteaux ou les vestiges de château mettant en évidence les seigneuries de l’époque médiévale. 


 Les éléments bâtis vernaculaires qui démontrent les savoir-faire médiévaux : puits à neige… 


 Les places fortes. 


 Les éléments architecturaux de la période médiévale : tours de guet… 
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2. LISTE DU PATRIMOINE MEDIEVAL DANS LES COMMUNES D U PAYS PYRENEES MEDITERRANEE. 

 

Cet inventaire a été réalisé à partir de brochures numériques disponibles sur internet auprès de diffé rents sites touristiques, 

gouvernementaux comme le Conseil Général et autres offices du tourisme. 

 

Amélie-les-Bains – Palalda 

 

Le Fort d’Amélie.  

Au Moyen-Age, ce fort protégeait la ville du haut d’un python rocheux. Ce fort est ancien mais il a été largement remis au goût du jour au XVIIe 

siècle (1670, ingénieur : St Hilaire). Il fut modifié en profondeur par Vauban lors de sa tournée en Roussillon. Il est de petite taille, de forme 

approximativement carré. De nos jours c'est une propriété privée, il n'est donc pas visitable. 

 

La Tour El Banys. 

Elle se dresse encore un peu au Sud de la ville, très en hauteur. Elle faisait partie du réseau de tours à signaux des rois de Majorque.  

 

La Chapelle de Saint Felix. 

Elle date du XIème siècle. 

 

Le village médiéval de Palalda. 

Jusqu’à la révolution, Palalda portait le nom de Palaudà en référence à un "palais" qui occupait le site actuel du village. Palalda est mentionné 

pour la première fois au IXe siècle. La seigneurie passa entre les mains de plusieurs familles au fil des siècles. Les fortifications que l'on peut voir 

aujourd'hui sont l'œuvre de Guillaume-Hugues de Serralongue (premier seigneur connu de Palalda), qui les fit construire vers 1250. Le site 
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conserve encore aujourd'hui son cachet médiéval, avec la place au centre de l'ancien château donnant sur l'église Saint Martin et deux tours 

massives. 

 

Argelès-sur-mer 

 

Saint-Ferreol-de-la-Pave. 

L’ermitage de Saint Ferréol de la Pave est composé de deux parties facilement identifiables, édifiées à des époques différentes. Le chemin qui 

conduit à la Pave est un tronçon du très ancien chemin qui permettrait de franchir les Albères en remontant la vallée de la Massane. C’est cet 

itinéraire qu’emprunta Philippe le Hardi en 1285 lors de la croisade contre Père el Gran d’Aragon. La chapelle ne devient propriété d’Argelès 

qu’en 1858. La même année où elle fut consacrée à Saint Ferréol. Elle est classée monument historique depuis 1991. 

 

Notre Dame de Vie et Saint Jérôme. 

A partir du Xème siècle. Le bâtiment principal comporte au rez-de-chaussée un sanctuaire et à l’étage le logement de l’ermite. Le mur sud de 

l’édifice est bâti sur le rocher. Dans son épaisseur, est taillée une chapelle qui abrite une statue de Sainte Madeleine. L’édifice est classé 

monument historique depuis 1944. La chapelle est ouverte au public. 

 

La Chapelle de Saint Laurent du Mont. 

L'église romane de Saint-Laurent-du-Mont est sans doute l'un des plus beaux trésors architecturaux que possède la montagne d'Argelès. Bâtie 

d'une seule traite dans le courant du XIIe, Saint Laurent devint église paroissiale et desservait les nombreux mas blottis sur les collines. En 1939, 

le bâtiment servit d'abri aux réfugiés espagnols fuyant la guerre. Un temps, elle fut reconvertie en bergerie. Elle a retrouvé sa vocation récemment. 

Ce site très accueillant est un excellent but de promenade. La chapelle est gérée par l'association des Ermitages d'Argelès. 

 

Le Château d’Ultrera. 
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Le Château de Pujol. 

Les origines de ce château sont mal connues. Les spécialistes pensent qu'il a été édifié à la fin du 11e sur une petite colline naturelle. C'était un 

bâtiment important que les Comtes de Roussillon inféodent à la famille vicomtale de Taxo. 

 

Le Château de Taxo d’Avall. 

 

La Tour de la Massane. 

Le monument actuel a été construit à la fin du 13ème siècle sur ordre de Jacques II de Majorque. La première mention de la Tour de la Massane 

date de 1293 et elle pote alors le nom catalan de « Torre de Pérabona » soit de bonne pierre. La tour conserva longtemps son rôle de vigie car 

en 1728 sa garnison campait à la place d’armes et les soldats se relayaient derrière ses meurtrières et au poste de guet du sommet. 700 ans 

après sa construction, la Massane, symbole d’Argelès et témoin de son passé, veille toujours sur toute la plaine du Roussillon et les rivages 

méditerranéens.  

 

Les remparts de la ville d’Argelès. 

Datant du XIIIe siècle, cette enceinte encore bien conservée a joué un rôle essentiel dans la défense de la ville régulièrement visée, au cours de 

son histoire, par de nombreuses tentatives d’invasion. 

 

Arlès-sur-Tech 
 

Abbaye Sainte Marie d’Arles. 

En 739 les sarrasins envahissent la Septimanie, qu'ils conserveront jusqu'en 811. Cette année-là Charlemagne parvient à les repousser de l'autre 

côté des Pyrénées. Le Roussillon est pacifié, il reste à le repeupler. En effet, l'avancée des sarrasins avait fait fuir les wisigoths, derniers habitants 
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de la région. Toute la vallée du Tech est déserte. Il ne reste que les vieux bâtiments romains et quelques constructions wisigothiques, 

essentiellement à usage défensif. Pour faire venir des pionniers francs, Charlemagne fait intervenir auparavant les religieux. En construisant des 

abbayes, ceux-ci amènent la chrétienté dans la région, point de départ à l'époque d'une colonisation. Malheureusement un document de 778, le 

premier indiquant cette abbaye nous apprend qu'elle a été détruite. En 820 une deuxième abbaye fut fondée, dédiée à Sainte-Marie, celle-là 

même qui est toujours visible aujourd'hui. 

 

L’Eglise Saint Sauveur. 

De style romano-gothique, cette église est citée pour la première fois en 1153. 

 

Sainte Croix de Quercorb. 

Il s'agit d'une chapelle préromane datant du Xe siècle située dans les environs d'Arles sur Tech, elle se trouve à proximité d'un mas. Elle apparaît 

dans les textes en 1158 pour la première fois sous le nom de capellanus de Chercurvo, puis en 1571 sous celui de son cimetière. 

La Chapelle Saint Pierre de Riuferrer. 

La chapelle St Pierre est une petite chapelle d'Arles-sur-Tech dans la vallée de la Coumelade. La chapelle St Pierre de Riuferrer fait partie de 

ces chapelles tardives très bien construites. Son appareillage tend vers le parfait, les pierres étant extrêmement bien positionnées les unes par 

rapport aux autres. Il s'agit d'une chapelle à nef unique et à chevet plat. Son toit est équipé d'un clocheton à double arc, mais elle n'a pas de 

cloches. Son toit a été refait assez récemment. Cette chapelle a été consacrée en 1159, elle est inscrite aux Monuments Historiques. 

 

Bages 

 

L’Eglise paroissiale. 

Cet édifice d’origine romane, datant du XIème siècle, a connu de nombreux aménagements au cours des siècles. L’église Saint André se compose 

de deux nefs parallèles, voutées plein cintre, séparées par des arcades, se terminant à l’Est par deux absides semi-circulaires. Sur le flanc Nord, 
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s’élève une chapelle de plan carré, voutée sur croisée d’ogives, et au Sud, deux chapelles et fonts baptismaux. Enfin, une tribune s'élève sur le 

revers de la façade ouest. Les travaux de restauration ont permis le dégagement et la mise en valeur d'éléments archéologiques pouvant indiquer 

une chronologie de cet édifice complexe. Le piquage de la nef nord a révélé l'existence, sous les couches successives d'enduits, d'arcatures 

complètes ou fragmentaires de l'édifice roman, pouvant dater du XI ou XIIème siècle.  

 

Banyuls-dels-Aspres 

 

L’église paroissiale. 

Une église fortifiée. 

 

Le village de Banyuls-dels-Aspres. 

Il apparait au Moyen-Age. Les vestiges des remparts que l'on peut encore voir datent d'un peu plus tard, à partir du XIIIe siècle, peut-être du 

XIIe. C'est d'ailleurs au XIIe siècle que l'on trouve la notion de "seigneurie" pour Banyuls. Ce village aura une grande importance durant le haut 

Moyen-âge, la famille de Banyuls devenant de plus en plus importante au fil du temps. 

 

Brouilla 

 

Eglise Sainte Marie. 

Elle date du XIIème siècle. Il s'agit d'un petit édifice roman à nef unique ayant pour particularité un chevet en plan tréflée, ce qui est relativement 

rare dans la région. Le portail est en marbre blanc veiné de gris, une production classique des ateliers romans du Roussillon.  La voûte est en 

berceau, des arcs doubleaux ayant été mis en place pour soulager les murs gouttereaux. 
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Caixas. 

 

Eglise Saint Jacques – Saint Cugat. 

La première mention du village se fait à travers celle de son église en 1020, dédiée à St Cucufat. Cette église existe toujours aujourd'hui, bien 

que fort abîmée. Elle a été rebaptisé St Marc au XVe siècle lors de son abandon au profit d'une autre église qui a pris à sa place l'appellation St 

Jacques et St Cugat. Il s'agit d'une chapelle romane bien sûr, à abside rectangulaire, classée monument historique. Elle n’a qu’une nef comme 

c’était le cas la plupart du temps à cette époque. La voûte en plein cintre a probablement remplacée une charpente en bois. Durant le XIVe siècle, 

puis au XVe, l’église St Jacques sera fortifiée. 

 

Eglise Fontcouverte. 

L’église est de type roman. Elle est dédiée à Notre Dame, citée en 942. Elle abrite une statue de la Vierge datant du XVIIe siècle. Il s'agit d'un 

édifice en deux corps alignés, de même dimension au sol mais de hauteur différente. La partie la plus haute comprend le clocher-mur trapézoïdal 

à deux niches, dont seule celle de droite contient une cloche. 

 

Eglise Sainte Colombe de las Illas. 

Architecturalement, Ste Colombe est un petit édifice dont la nef initiale fut doublée au Nord par une 2e nef au cours du XIVe ou XVe siècle. A 

cette occasion le chevet fut reconstruit. Elle dispose d'une porte surplombée d'un arc en plein cintre sur le mur Sud. Le clocher-mur à 2 arcs, il 

se trouve au-dessus de la façade occidentale. 

 

Chapelle Saint Pons. 

Ce hameau dispose d'une chapelle dédiée à St Pons datant du XIIIe siècle. Elle apparaît dans les textes en 1268 pour la première fois. Constitué 

d'une nef charpentée toujours en place de nos jours, elle dispose d'une abside large construite à une époque ultérieure. Son portail en plein cintre 

en pierres grises est d'un parfait appareillage. Le clocher-mur se trouve au-dessus du mur occidental. 
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Calmeilles. 

 

Calmeilles est un petit village médiéval dans un écrin vert, sous le regard bienveillant du Canigou et surplombant la Méditerranée. Tout son 

charme réside dans ses placettes, ses perrons, ses rues pentues et l'enchevêtrement de ses maisons en vieilles pierres. L'Eglise paroissiale St 

Pierre et St Félix date du XIIe siècle. Elle est à nef unique, voûtée et son abside est semi-circulaire, selon un schéma classique de l'art roman en 

Roussillon. Sur la commune on trouve une ancienne chapelle qui offre également un magnifique point de vue : Notre Dame Del Coll. 

 

Camelas. 

 

Eglise Saint Fructueux. 

L'église romane du village date du XIe siècle, son portail en marbre rose conserve sur ses piliers la mémoire de la mère d'un seigneur du village. 

Dédié à St Fructueux, elle possède un retable du maître-autel fait par Lazare Trémullas (1644). Vers 1425, douze tableaux assemblés en un seul 

retable ont été commandés au Maître du Roussillon. St Fructueux héberge de nombreuses pièces historiques. 

 

Chapelle Saint Martin de la Roca. 

Il s'agit d'une église romane composée d'une nef et d'une abside semi-circulaire orientée. Son chevet est orné d'arcatures aveugles et de lésènes. 

Elle fut remaniée au XIVe siècle par l'adjonction d'une seconde nef au Sud. Globalement, la chapelle mesure 6m50 par 9m60, logement compris. 

Elle est en forme de trapèze. Son histoire commence en 1259, année où elle apparaît dans les textes sous la forme. 

 

Castelnou.  

 

Le village médiéval. 
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Ce magnifique petit village médiéval fait partie des sites les plus remarquables que l'on se doit de découvrir en Catalogne, il est d'ailleurs classé 

parmi les plus beaux villages de France depuis 1984. Le village conserve encore son apparence médiévale avec ses remparts rythmés par 8 

tours et 4 portes, disposés aux 4 points cardinaux, sa tour de guet et son château vicomtal construit en 990 par le Seigneur de Castelnou pour 

servir de base militaire et ad L’apparence de rudesse de ce site escarpé bâti en pierre et disposé tout en escalier, contraste de manière fort 

agréable avec l’intimité qui se dégage de ses ruelles fleuries. Il est organisé autour de deux rues parallèles, le carrer d’Avall et le carrer del Mig, 

plusieurs rues en escalier permettent de passer de l’une à l’autre. En le visitant on remarquera la présence de fours à pains, de génoises peintes 

sur le revers des tuiles et plusieurs maisons possèdent également de belles pierres bien taillées, provenant du château. Les fortifications 

subsistent en très grande partie, la partie la plus notable étant la porte de Millars au nord du village, flanquée de deux tours. 

 

Le château de Castelnou. 

 

Cerbère. 

 

Tour de Querroig. 

La tour faisait partie du système de surveillance des Rois de Majorque, composé d'une succession de tours de garde pouvant se faire des signaux 

de l'un à l'autre. La tour elle-même était assez simple, de forme cylindrique comme le soubassement toujours en place nous le prouve. L'épaisseur 

des murs est faible, inférieur à 1m. La tour était protégée par de petites fortifications dont il ne reste quasiment plus rien. La tour est mentionnée 

la première fois à l'époque romane, en 985, mais elle ne sera vraiment efficace qu'une fois incorporée dans le réseau de tours de surveillance 

des rois de Majorque, au XIVe siècle. 

 

Céret.  

 

Fortifications. 
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La porte d’Espagne et la porte de France. 

Sous le royaume de Majorque, la ville se développe et se protège en s'entourant de remparts. On ouvrira alors deux portes principales pour 

permettre l'accès des habitants et des commerçants à leur ville : une en direction de la France, l'autre en direction de l'Espagne, d'où leurs 

noms.Datant du 13e siècle, cette porte est l'entrée des anciennes fortifications de la ville par l'Espagne. Maintes fois reconstruites, cette partie 

des remparts appelée aussi "Portail des Maures" s'ouvre définitivement sous le règne de Napoléon. Lors de la restauration du chemin de ronde 

"les arcades", des boulets de pierre datant de l'époque de Louis XI ont été découverts. Inscription Monuments Historiques. 

 

La fontaine des neuf jets. 

Erigée en 1313 sous le règne du Roi Sanç I de Majorque, cette fontaine originale est le symbole d’un territoire marqué par les révoltes. Au 15ème 

siècle, le Roi Ferdinand II d’Aragon couronne la fontaine d’un lion emblème de la Castille. Après l’annexion de la Catalogne du Nord à la France, 

on inscrit sur son socle la phrase « Venite Certens, leo factus est gallus » (Venez Cérétans, le lion s’est fait coq) et pour renforcer l’emprise 

française sur la population locale, la tête du lion est tournée vers le royaume de France. Depuis peu, après des péripéties de Féria, le lion a 

retrouvé son regard originel vers les terres du Sud. Classée Monument Historique. 

Le Pont du Diable. 

Bâti en 1321 sous le règne des Rois de Majorque, le Pont du Diable est un véritable chef d’œuvre d’architecture médiévale. Construction 

audacieuse et curieuse, une arche de 45 mètres enjambe la rivière du Tech. La clef de la voute se situe à 22h30 de hauteur. 

 

Collioure. 

 

Fort Miradou. 

Simple tour dès le XIV ème siècle, Charles Quint la renforce d'une enceinte en 1554. En 1672, Vauban lui donne sa forme actuelle. Propriété 

militaire qui abrite maintenant le CNEC 1er choc. Le Fort Miradou ne se visite pas. 
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Château Royal de Collioure. 

Demeure des Rois de Majorque au XIII° et XIV° siècle, le château devient forteresse au XV° siècle. Les Rois d'Aragon, d'Espagne, de France la 

transforment en citadelle aux XVI° et XVII° siècles. 

 

Moulin de Collioure. 

Le plus ancien du Roussillon. Construit au XIVème siècle sous le Royaume de Majorque, ce moulin était à l'origine destiné à moudre des céréales. 

Il cessera toute activité au XIXème. En 2001, la municipalité procède à sa restauration et le transforme en moulin à huile d’olive. 

 

Corsavy. 

 

La tour de Corsavy. 

La tour de Corsavy est une ancienne tour de surveillance qui entre dans le réseau des tours de surveillance des rois de Majorque, au XIVe siècle. 

A priori elle était complémentaire du château de Corsavy, probablement une demeure-forte situé un peu en retrait du village et qui pouvait 

accueillir une partie de la population en cas de danger. (Il y a des ruines de ce château au sommet de la colline surplombant le village). 

 

 

Elne. 

 

Le Cloître et la Cathédrale. 

Cathédrale romane du XIe siècle. Cloître de marbre blanc veiné de bleu du XIIe-XIVe siècles.Ce Cloître à l’iconographie unique témoigne de la 

sculpture médiévale roussillonnaise. Sous les arcatures romanes qui donnent l’unité à l’ensemble des galeries, les chapiteaux évoluent de l’Art 

Roman à l’Art Gothique dans une floraison luxuriante de thèmes originaux. 
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Fourques. 

 

Son histoire est liée à l'époque du Moyen-Age, quand l’Abbé Robert d'Arles a fait construire une « cellera » (enceinte fortifiée) que l'on appelé « 

Castell ». 

 

La Bastide. 

 

Vestiges du château. 

Cité en 1359 (castell de la Bastida), l'église Saint-Michel se trouve en son sein. 

 

Le Château de Cristall. 

Cité en 1194 (castellum de Cristall), il est construit sur un piton rocheux et surveille le Col de Palomère. 

 

L’Albère. 

 

L'Albère n'est pas une commune en soit, c'est plutôt le regroupement de deux hameaux perdus dans les forêts : St Martin au Sud et St Jean au 

Nord. Le hameau de St Martin est bâti autour d'une église datant du XIe siècle. Elle est plutôt bien conservée de nos jours. Quand à St Jean, 

nous avons un document daté de 1180 qui stipule que l'église Saint-Jean-l'Evangéliste a été donné au prieuré de Notre Dame du Vilar, la dite 

église étant comme toujours à l'époque donnée avec les habitants qui vivaient autour, c'est à dire l'embryon du village. 
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Lamanère. 

 

Château de Cabrenc. 

Ce château fut construit durant les XIIe et XIIIe siècles et est classé monument historique. 

 

Le Boulou. 

 

Eglise Sainte Marie. 

Placée sous le double patronage de Sainte-Marie et de Saint-Antoine (l’Ermite), l’église Sainte-Marie apparaît pour la première fois dans un texte 

en l’an 976. 

 

Le Perthus.  

 

Le Fort Bellegarde. 

Une première construction au Moyen-Age mais le fort qu’on voit de nos jours date de plus tard. 

 

Le prieuré Sainte Marie des Panissars. 

Construite autour de l’an 1000 (consécration en 1011). L’église demeure dans une tradition d’époque préromane Sa situation géographique 

privilégiée au sommet du col et en bordure de l’ancienne Via Domitia toujours utilisée, lui confère une fonction hospitalière d’accueil de pèlerins. 
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Le Tech. 

 

Eglise Sainte Cécile de Cos. 

Datant de 1158 et qui était à chevet plat. Aujourd'hui il n'en reste que des ruines. 

 

Les Cluses. 

 

Le village des Cluses. 

Sur les hauteurs se trouvaient deux forteresses qui sont à présent en ruine, l'un d'eux s'appelant Château des Maures. La première mention du 

lieu date de 672, soit bien avant les autres villages. Le village était donc à cette date sur le territoire des Sarrasins, qui l'ont possédé jusqu'au 

début du IXe siècle, à l'époque où Charlemagne réussit à reconquérir le territoire du Roussillon, puis celui de la Catalogne jusqu'à Valence. 

 

Llauro.  

 

Eglise Saint Martin. 

Eglise médiévale fortifiée. 

 

Maureillas las illas. 

 

Chapelle St Miquel de Riunoguès. 

Située ver le versant nord de l’Albère, à l’ouest du col de Panissars, Saint-Michel de Riunoguès est une église pré-romane, exceptionnellement 

bien conservée, très caractéristique des constructions entre les IXème et Xème siècles, avec une toiture recouverte de grosses dalles grises, ce 
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qui constitue une rareté aussi bien en Vallespir qu’en Roussillon. Elle abrite des œuvres intéressantes : "le banc de justice", notamment, et un 

curieux retable sculpté, de 1739. L’église, mentionnée trois fois au Xème siècle, est classée monument historique depuis le 14 février 1989. 

 

Fresques Romanes de St Martin de Fenollar. 

Situé près de l'ancienne Voie Domitienne, juste avant le franchissement des Pyrénées, Saint Martin de Fenollar est une petite église d'architecture 

préromane, citée pour la première fois dans un texte de 844, comme possession de l'abbaye d'Arles. Elle était à l'origine couverte d'une charpente 

en bois, et reçut plus tard une voûte de pierre et, surtout, au cours de la première moitié du XIIème siècle, elle fut décorée d'importantes fresques. 

 

Montauriol. 

 

Eglise Saint Saturnin. 

Eglise datée du Xème siècle. 

 

Montbolo. 

 

Eglise Saint André. 

Consacrée en 993, elle se compose d’une nef unique, rectangulaire, terminé à l'est par deux absides à chevet droit masquées  de nos jours par 

le retable du maître autel. La voûte est en berceau brisé. Le clocher Ouest a une cloche datée de 1452. La tribune date de 1624. L'église possède 

également un bénitier en marbre rose daté de 1634 sculpté du blason de Montbolo. 

 

Montesquieu des Albères. 

 

Eglise Saint Saturnin. 
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Il s'agit d'un édifice religieux construit vraisemblablement vers le XIIe siècle, peut-être au Xe remanié au XIIe. Elle est formée d'une nef unique 

rectangulaire, tout à fait classique, terminée par une abside en hémicycle. Le chevet est orné de double lésènes et de bandes lombardes, des 

décors là aussi classiques des églises soignées dans leur construction, entre le XIIe et XIVe siècle. Son portail en marbre blanc possède toujours 

les pentures d'origine. Trois inscriptions funéraires, datant du XIIIe et de la fin du XIVe siècle sont également visibles (1298, 1324, 1374). Le 

clocher est un peu particulier. C'est un clocher-tour massif mais dont les ouvertures donnent un air aérien. Son appareillage est légèrement 

différent, ce qui tend à prouver qu'il est de construction ultérieure.  

 

Montferrer. 

 

Eglise Sainte Marie de Mollet. 

Au XIIe siècle une église fut construite. De style roman, elle est de nos jours parfaitement conservée. D'ailleurs l'église du village a le privilège 

d'héberger le sarcophage de Dalmace de Castelnou, l'un de ces seigneurs, ainsi que de sa femme Béatrice et de leur fils Pierre. C'est dire 

l'importance de ce petit village à l'époque moyenâgeuse. 

 

Oms.  

 

Le village. 

Un ancien village fortifié. Il reste le portail d’entrée de l’ancien château.  

 

Eglise d’Oms. 

Consacrée à St Jean, est de style roman. Elle a un clocher à trois niveaux et contient un sarcophage du XIIIe siècle. Elle a été classé monument 

historique le 30 janvier 1964. Elle existait déjà en 1010. 
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Ortaffa. 

 

La première église d'Ortaffa, dédiée à Ste Eugénie, apparaît dans les textes en 1145. De style roman, elle existe toujours de nos jours, se trouvant 

dans l'enceinte du cimetière. Elle est composée d'une nef unique et d'une abside semi-circulaire dont le chevet est animé d'arcatures aveugles. 

La voûte est en plein cintre sur arcs doubleaux. Ortaffa était une seigneurie de grande importance, la famille d'Ortaffa a rayonné dans toute la 

région à des époques diverses. D'ailleurs au XIVe siècle nous avons la preuve qu'il y avait un château dont la tour et l'enceinte, toujours debout, 

a été transformée en maisons particulières. 1499 est l'année de décès de Pierre d'Ortaffa. Celui-ci était gouverneur des comtés du Roussillon et 

de Cerdagne, charge importante qui fut également l'apanage de la Famille Oms. 

 

Palau del Vidre. 

 

Fortifications médiévales. 

 

Eglise Saint Pierre de Vilaclara. 

Une chapelle castrale dédiée à St Pierre, elle est de style roman. 

 

Prats de Mollo La Preste. 

 

Fort Lagarde. 

Destiné à surveiller la frontière franco-espagnole, le Fort Lagarde domine la ville fortifiée de Prats de Mollo. Au cœur du monument, une tour à 

signaux médiévale domine le donjon, renforcé à partir de 1686 par Vauban. 
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Passa.  

 

Le Monastir del Camp. 

Il y règne une atmosphère de plénitude et de mystère. L’ensemble est daté des XI et XIII siècles. Propriété privée depuis 1786, il fût avant cette 

date occupé par des chanoines Augustins. Après la mort de François Jaubert de Passa, propriétaire du Monastir, archéologue distingué, 

hydrologue, homme de lettres, auditeur au conseil d'état de Paris, président du conseil général des Pyrénées-Orientales. Mais aussi le 

correspondant et ami de Prosper Mérimée, ce monument fût classé historique, sur la demande de Mérimée en 1862. 

 

Reynes. 

 

St Paul dels Enamorats.  

St Paul dels Enamorats est un ancien ermitage des environs de Reynès. Cité la première fois en 1147 sous le nom de loco vocato a sant Paul 

(lieu voué à St Paul), on le retrouve seulement cinq siècles plus tard en 1628 sous celui de Sant Pau y lo vilar (St Paul et le village). Cette 

dénomination fait penser qu'il s'agissait d'un groupe d'habitations, une sorte de petit village indépendant de Reynès.  

 

La chapelle St Paul. 

Elle est mentionnée en 1146 avec 3 bordes. Au XVe siècle, la seigneurie de St Paul échoit à la famille de Rocaberti. La chapelle des "Enamorats" 

(des amoureux) a une fête patronale le 25 janvier. Elle est aussi nommée populairement "St Paul de les Botifarres", car c'est la période où les 

paysans tuaient le cochon. L'ancien cimetière possède des vieux oliviers. La chapelle elle-même est en fait constituée de 3 bâtiments : La chapelle 

primitive, du Xe siècle. Elle fut modifiée au XIIe avec l'agrandissement de la nef vers le nord et la construction d'un nouveau chœur, une sacristie 

et deux transepts. Un campanile et sa cloche surmonte l'entrée. A l'Est, il y a un ermitage, et la présence d'un ermite signifie la vitalité du 

pèlerinage. Elle possède peu de mobilier, un buste reliquaire de St Paul et un maitre autel du XVIIIe, plus un bénitier de pierre. A la révolution, la 
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chapelle fut achetée par la famille Falguère-Xiffre jusqu'à ce que la toiture s'effondre. Suite à ce délabrement, les propriétaires la cèdent à la 

commune, qui en assurera les travaux. (1985). 

 

Les chapelles de Reynès. 

Qui dit nombreux hameaux, dit nombreuses chapelles. En effet, à l'époque médiévale, un hameau ne pouvait se construire qu'autour d'un centre 

religieux, des chapelles dépendantes de la paroisse. Ainsi le Vilar, situé de l'autre côté du Tech, à l'Ouest, a une chapelle dédiée à Notre Dame. 

A l'Est, c'est la chapelle San Pau, du XVIIe siècle (Saint Paul). Il y a également la chapelle St Vincent, du XVIIIe siècle, aussi appelée Notre Dame 

des Neiges, qui se trouve aux pieds du château de Reynès.  

 

Saint André. 

 

Maison de l’art roman. 

Il s'agit d'un centre d'interprétation dédié à l'ancien monastère bénédictin médiéval de Saint André. Découverte d’un site roman d’exception et du 

moyen-âge en Catalogne. Vous pourrez y observer les reproductions de sculptures présentes dans l’ancienne abbatiale et de pièces déplacées, 

comme par exemple les chapiteaux du XIIème s. de l’ancien cloître de Saint André. 

 

Eglise romane. 

Bâtie sur un vieux sol Gallo-Romain, l'église de Saint-André forme un ensemble monumental, remarquable par ses dimensions et son ancienneté. 

Bâtie aux environs de l'an 800, détruite par les invasions successives, elle a été reconstruite et consacrée le 16 Novembre 1121. 

 

Sainte Colombe de la Commanderie. 
 

Eglise Sainte Colombe. 
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D'origine romane. Elle est à nef unique, sous voûte en arc légèrement brisé. Elle a une abside orientée semi-circulaire. Elle fut surélevée au XVe 

ou XVIe siècle par l'adjonction d'un chemin de ronde, particulièrement visible car sa maçonnerie contraste avec l'église elle-même. 

 

Du village médiéval, il reste quelques maisons anciennes. 

 

Saint Genis des Fontaines. 
 

Eglise abbatiale St-Michel et son cloître. 

L'Abbaye bénédictine de Saint-Genis-des-Fontaines a été fondée en 778-780. Détruite au milieu du IXème siècle par des pillards normands, elle 

est reconstruite peu après, et connaîtra un développement architectural tout au long du moyen âge : voûtement de l'église au XIIè siècle et la 

construction du cloître XIIIè siècle. Le cloître de St Genis des Fontaines a été construit au XIIIè siècle. Sa  spécificité se caractérise par 

la  polychromie de ses marbres, le blanc de Céret, le rose de Villefranche de Conflent et le noir des Corbières Roussillonnaises. 

 

Saint-Jean-Lasseille.  
 

Une cellera et une église. 

 

Saint-Jean-Pla-de-Corts. 
 

Eglise paroissiale. 

Elle est dédiée à St Jean Baptiste, comme la cathédrale de Perpignan. Elle a une origine romane comme l'atteste une inscription funéraire datée 

de 1225. Son clocher a été refait au XVIIIe siècle, on voit qu'il est plus récent. 

 

Vestiges du Château. 
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Ce dernier consiste en une grande bâtisse avec une cour intérieure, un promenoir, des balcons… Tout ça en plein centre-ville bien sûr. De nos 

jours cette bâtisse a été divisée en plusieurs habitations que la municipalité rachète peu à peu pour les rénover, piquant les façades pour 

supprimer les crépis, ce qui fait ressortir les galets de rivière d'origine. La ville possède aussi des restes de remparts et ceux d'une porte médiévale. 

 

Sinon il existe les vestiges d'une seconde église dans le château, elle aussi dédiée à St Jean Baptiste. Elle date du XIIe siècle, se trouve en plein 

cœur de la ville et a été restauré récemment. 

Il y a aussi sur le territoire de St Jean un ermitage : Celui de St Sébastien. Cet ermitage, construit sur l'emplacement d'un ancien oratoire, fut 

rebâti au Moyen-âge. On y venait en procession pour lutter contre les épidémies, la peste essentiellement. 

 

Saint-Laurent de Cerdans.  

 

Eglise de Saint-Laurent de Cerdans. 

Le village de St Laurent de Cerdans apparaît avec la création de l'église au XIe siècle. L'idée était pour le clergé, de réunir autour d'un bâtiment 

religieux pouvant faire office de défense physique, les habitants des métairies éparses dans les collines des Albères. 

Cette église fut donc construite sous la coupe des moines de l'abbaye d'Arles-sur-Tech, qui existait déjà au IXe siècle. Bien sûr, cette église fut 

dédiée à St Laurent. Le mot de Cerdans n'apparaît qu'en 1168, soit au XIIe siècle.  

 

Saint Marsal. 
 

Village médiéval. 

 

Puits à neige construit en 1591. 
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Four à chaux XIIIème siècle. 

 

Serralongue. 
 

Eglise Sainte Marie. 

Des XIème et XIIème siècles, l'Eglise en granit rose et bleu est typiquement romane. Elle présente un portail remarquable à 4 voussures. Sa 

porte à 2 vantaux et pentures en fer forgé catalan est composée  d'un verrou en forme de dragon. 

 

Le Conjurador. 

Bâti au XIVème siècle, le Conjurador est un monument unique en France. D'origine païenne, on y conjurait le mauvais sort, plus particulièrement 

les mauvaises conditions climatiques (orage et sécheresse) pouvant entraîner la destruction des récoltes et la famine. 

 

Les tours de Cabrenç. 

Elles sont au nombre de trois et représentent : 


 Les vestiges du château des seigneurs de CABRENÇ (Xème siècle). Implanté sur le piton le plus élevé (1326 m), le château a été construit 

vers 1086-1088 et détruit par Vauban lors de la "révolte des Angelets " en 1663-1673. 


 La tour médiane ou donjon ou fort (XIème siècle). Située à 1310 m d'altitude, au sommet d'un rocher abrupt, la tour médiane avait pour 

but de renforcer la défense du château. 


 La tour à signaux ou tour Nord (XIVème siècle). Comme son nom l'indique, cette tour (1290 m) était un outil de communication avec les 

autres forteresses (Château de CORSAVI) ou les autres tours à signaux de la région (Tour de Mir, Tour de Cos, Tour de Batère). Ces 

signaux se faisaient par le biais de feux de nuit ou de fumées le jour. 
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Sorède. 

 

Lavall de Saint Marti de Montbram. 

La première église qui est mentionnée en 823 dans un précepte de Louis Le Pieux précise qu'elle avait été la «cella» primitive de l'abbaye de 

Saint-André, transférée au XIème siècle sous l'abbé MIRON. 

L'église actuelle dédiée à Saint-Martin est du XIIème siècle. 

Défendue par les châteaux d'ULTRERA de MONTBRAM et la tour de la MASSANE (Pera-Bona), cette vallée lieu de passage au cœur des 

Albères, a vu en 1285 le passage des troupes françaises conduites par le Roi Philippe le Hardi.  Relativement habitée au Moyen Age, 17 focs en 

1370, 14 en 1378, la vallée va ensuite se dépeupler. 

 

Taillet.  

 

Eglise paroissiale St Valentin. 

Sa consécration date de 1141. Elle est bâtie selon un plan à nef unique, elle possède une abside semi-circulaire et contient des fonts baptismaux 

du XIIe siècle, une Vierge gothique et une croix en argent du XVIIe. On peut y voir également une inscription funéraire de 1254. 

 

Eglise Notre-Dame-del-Roure.  

D'origine romane, elle contient d’intéressantes peintures murales du milieu du XIIe siècle, une porte peinte du XVIe et un retable de 1651. 

 

Taulis. 

 

Vestiges du Château de Croanques. 
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Un château qui date du Xème siècle. 

 

Terrats. 

 

Eglise romane. 

Elle est remaniée au XIVe et XVe siècle par l’ajout de deux chapelles de part et d’autre de la nef. 

 

Puits à glace. 

Curiosités directement venu du Moyen-Age. Il s'agit de simples trous dans le sol destiné à conserver la glace de l'hiver pendant tout l'été, dans 

un but médical ou de confort.  

 

Thuir.  

 

Chapelle de la Pietat XIIème siècle. 

 

Ancienne cité médiévale fortifiée. 


 Cellera de 950. 


 Vestige de remparts. 


 Anciennes tours de guet. 

 

Chapelle Saint Sébastien du XVème siècle. 
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Tordères. 

 

Eglise Saint Nazaire. 

Probablement du XIIe siècle, elle est de style roman, à nef  unique. Elle a un clocher-mur disposant de deux niches, dont une seule est occupée 

aujourd'hui. Elle a été fortifiée et agrandi au XVe et XVIe siècle. 

 

Château féodal en ruines. 

La chapelle castrale est toujours visible, elle est dédiée à St Martin de la Roca. 

 

Tresserre.  

 

Eglise. 

Elle apparait dans les textes en 1142. Cette église est de style roman, elle a une nef unique et une abside semi-circulaire. 

 

Villelongue dels Monts. 

 

Eglise Saint Etienne de Villelongue dels Monts. 

La première mention sur la paroisse de Saint Etienne de Villelongue dels Monts date de 1202. Les deux cloches datent de 1410 et 1897. 

 

Prieuré Sainte Maria del Vilar. 

Le prieuré est fondé en 1083 par une communauté de chanoines augustiniens au pied des Albères. Les moines transforment un bâtiment daté 

de l'époque carolingienne en hospitalier pour les pèlerins de St Jacques de Compostelle et y adjoignent une église et un cloître. Ils ornent l'abside 
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principale de fresques sublimes (11e - 12e) : la vivacité des couleurs, comme les scènes et motifs représentés, sont tout à fait surprenants. 

Aujourd'hui, s'y tient tous les ans depuis 1994 un festival lyrique : chants profanes et religieux du 5e au 12e siècles (grégoriens et troubadours), 

tous les samedi à 21 heures en Juillet-Août. 

 

Villemolaque. 

 

Eglise Saint Julien. 

De style roman, elle était dédiée à St Julien et Ste Basselisse. Elle se trouve toujours de nos jours en plein centre-ville. Elle est à nef unique, et 

possède une abside semi-circulaire. Au XIIIe et XIVe, le chevet fut surélevé pour améliorer la fortification du village. Puis peu après un clocher 

fut construit. Au XIIe, la charpente est remplacée par une voûte, et des arcs aveugles viennent renforcer les murs gouttereaux. Les fenêtres sont 

à double ébrasements. L'église a été construite en moellons disposés horizontalement. 

 

Vives. 

 

Eglise Saint Michel de Vives. 

Elle remonte au XIIème siècle. Elle est composée d'une nef unique terminée par une abside semi-circulaire, comme nombre d'églises romanes 

dans la région. L'édifice est surmonté d'un pittoresque clocher mur en brique. L'intérieur conserve plusieurs œuvres médiévales, dont une Vierge 

à l'Enfant du XIVème siècle et un Christ roman. 
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3. Travail cartographique 

 

Afin de permettre une meilleure lisibilité des sites patrimoniaux en suivant les différentes échelles d’analyse, nous avons procédés à 

un recensement cartographique du patrimoine bâti rentrant dans la période du Moyen Âge, sur la commune de Laroque-des-Albères, 

à l’échelle de la communauté de communes Albères Côte Vermeille puis à l’échelle infrarégionale du Pays Pyrénées-Méditerranée. 

 

Sur le territoire rocatin, nous trouvons le château de Laroque, l’église Saint-Felix, la chapelle Tanya, la chapelle Roca Veilla ainsi que 

le moulin de la Pave, et aussi un ancien puits à glace. 

Sur le territoire de la communauté de communes Albères Côte Vermeille et du Pays Pyrénées-Méditerranée nous trouvons de 

nombreux édifices religieux comme des chapelles, églises, abbayes, prieurés ou cloîtres mais également de nombreux forts, 

châteaux, moulins, tours ou autres puits à glace. 
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4. Grille AFOM. 
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5. Les acteurs. 

 

La création d’un Centre d’Interprétation du Patrimoine réunit de nombreux acteurs. Parmi eux, nous trouvons le maire ou le chef de 

projet, des élus, l’animateur de l’architecture et du patrimoine, un représentant de la direction régionale des affaires culturelles, un 

représentant du service départemental de l’architecture et du patrimoine, les services techniques de l’urbanisme et les financeurs.  

 

Un des acteurs majeurs pour la mise en place d’un Centre d’Interprétation est la région Languedoc-Roussillon. En effet, elle compte 

plus de 2000 immeubles et 10 000 œuvres d’art protégés au titre des Monuments historiques, et 15 édifices appartenant à l’Etat. Les 

travaux effectués sur ces bâtiments se font sous la maîtrise d’ouvrage de la DRAC. De plus, l’apport financier de la région est un 

élément moteur dans 90% des travaux lancé à l’échelle du territoire régional. En 2012 l’Etat a investis 12 992 000€, générant 

30 500 000€ de travaux. 

 

Mentionnée précédemment, la DRAC est un acteur important au sein de la région Languedoc-Roussillon en ce qui concerne la 

préservation et la conservation du patrimoine. Elle agit en partenariat avec le service départemental de l’architecture et du patrimoine. 

 

Au sein des acteurs, on trouve aussi le Conseil d’Architecture, d’Urbanisme et d’Environnement en Languedoc-Roussillon (CAUE) 

qui intervient dans le cadre d’une aide à la décision en matière d’implantation d’un nouvel équipement public au sein d’une 

municipalité. En apportant une réponse pertinente et cohérente au plan urbain, par rapport aux volets sociaux et culturels du site, et 

en respectant le financement globale de l‘opération. Mais de manière globale, l’urbanisme d’une commune reste soumis à la 

réglementation de son Plan Local d’Urbanisme (PLU) notamment en matière de préservation des sites et des monuments historiques. 
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De plus, le Pays Pyrénées Méditerranée compte quatre Communautés de Communes. Celle des Aspres, celle du Haut Vallespir, 

celle du Vallespir et celle des Albères-Côte Vermeille. 

Pour cela, les communes délèguent à la communauté de communes des compétences qui s’exerceront pour l’ensemble des 

communes et leur population. Parmi les compétences attribuées aux communautés de communes, on trouve l’aménagement de 

l’espace, la protection et la mise en valeur de l’environnement, l’action culturelle et le domaine scolaire. Du fait de ces compétences, 

les communautés de communes sont des acteurs importants dans la mise en place d’un Centre d’Interprétation du Patrimoine 

Médiéval. 

 

Au sein de ces différentes Communautés de Communes, on trouve de multiples Offices de Tourisme, des Syndicats d’Initiative et 

des Points Informations.  

Office de Tourisme Aspres-Thuir. Office de Tourisme Arles sur Tech – Corsavy – Montferrer. Office de Tourisme et de Thermalisme 

Pays Vallespir. Office de Tourisme de Banyuls sur Mer. Office de Tourisme de Cerbère. Office de Tourisme de Céret. Office de 

Tourisme de Collioure. Office de Tourisme d’Elne. Office de Tourisme de Laroque des Albères. Office de Tourisme du Boulou. 

Syndicat d’Initiative de Maureillas las Illas. Office de Tourisme de Palau del Vidre. Office de Tourisme de Port Vendres. Office de 

Tourisme de Prats de Mollo – Pays Vallespir. Point Informations de Saint Laurent de Cerdans. Point Informations de Saint André. 

Office de Tourisme de Saint Genis des Fontaines. Office de Tourisme de Serralongue. Office de Tourisme de Sorède. 

Les Offices de Tourisme, les Points Informations ainsi que les Syndicats d’Initiative sont des centres d’information dont les missions 

sont l’accueil et l’information des touristes, la promotion touristique du territoire concerné et la coordination des interventions des 

divers partenaires du développement touristique local. Les Offices de Tourisme peuvent également être chargés de missions 

complémentaires comme l’élaboration et de la mise en œuvre de la politique locale du tourisme et des programmes locaux de 

développement touristique, notamment dans les domaines de l'élaboration des services touristiques, de l'exploitation d'installations 
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touristiques et de loisirs ; l'animation des loisirs ; l'organisation de fêtes et de manifestations culturelles et enfin la commercialisation 

des prestations de services touristiques. 

En conséquence, les Offices de Tourisme, les Points Informations et les Syndicats d’Initiative restent indispensables dans la mise en 

valeur d’un territoire ainsi que par leur rôle de relais entre la population touristique et les différents sites patrimoniaux existants et en 

voie de création. 

 

A l’échelle communale, le maître d’ouvrage est la municipalité de Laroque-des-Albères, ayant mandaté comme chef et conducteur 

de projet le Pays Pyrénées-Méditerranée. Ce dernier ayant la responsabilité d’assister la commune sur le plan scientifique, 

administratif, technique, financier et juridique. 

Nous trouvons également deux comités de suivi :  

·  Le comité de pilotage dirigé par les élus, entourés d’organisme comme le Pays Pyrénées-Méditerranée ou le Conseil de 

l’Architecture, d’Urbanisme et d’Environnement en Languedoc-Roussillon (CAEU) ce comité est en charge de la prise de 

décision, du suivi de l’opération et de la validation du projet culturel et architectural. 

·  Le comité scientifique, composé d’une équipe pluridisciplinaire constitué par le Pays Pyrénées-Méditerranée en charge de 

l’élaboration des contenus scientifiques et culturels du Centre d’Interprétation. 

Dans un dernier temps la municipalité mandatera un concepteur, chargé du contrôle et de l’exécution de l’ensemble des ouvrages 

à réaliser. 
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IV. Préconisations �	

Dans le cadre de la commande, nous avons mis en exergue un certains nombres de propositions en matière d’offre touristique au 

travers de circuits touristiques, et de fiches explicatives à ces circuits. Le travail de sélection de ces sites a été réalisé en fonction 

de leur mise en valeur, de leur accessibilité ou de leur rareté à l’échelle du Pays Pyrénées-Méditerranée. Pour choisir les sites 

patrimoniaux médiévaux du Pays Pyrénées-Méditerranée qui feront partis des circuits touristiques proposés dans le cadre du 

centre d’interprétation, nous avons mis en place des fiches qui permettent d’évaluer la pertinence de chaque site. Ces fiches sont  

le résultat d'un travail effectué dans le cadre de l'échange pédagogique franco-allemand. 

Ces fiches prennent en compte plusieurs critères. Certains ne peuvent être notés car la note serait trop subjective, comme l’origine 

historique du site, l’ouverture au public, les tarifs et les informations complémentaires. Les autres critères, au contraire, permettent 

de donner une note aux sites. La rareté du site apporte un point si le site ou le bâtiment est rare sur le territoire du Pays Pyrénées- 

Méditerranée. L’état du lieu apporte un point si le site est aménagé pour accueillir du public. Si le site est classé, il reçoit un point 

par classement. Le critère de l’accessibilité donne un point pour chaque situation de handicap prise en compte pour l’accessibilité. 

Et enfin, si l’accueil se fait en plusieurs langues, le site obtient un point. 

Les édifices ayant fait l’objet d’une notation constituent des sites d’importance majeure dans l’élaboration du circuit, tous les sites 

présentés dans l’étude n’ont pas fait l’objet d’une notation, en effet ces sites n’étant ni rare ou ne répondant pas à l’ensemble des 

critères de sélections, ils ont faits l’objet d’une élaboration de fiche touristique simplifiée. 
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1. Circuits et fiches touristiques à l’échelle comm unale de Laroque-des-Albères. 
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2. Circuits et fiches touristiques du patrimoine re ligieux à l’échelle de la communauté de communes Al bères Côte 

Vermeille et du Pays Pyrénées-Méditerranée. 

Ces différents circuits permettront aux visiteurs d e se plonger les pratiques religieuses médiévales m ais également 

de découvrir son architecture romane. 

 

 

Ces circuits permettent de découvrir la vie quotidienne de la population à l’époque médiéval, leur travail, leurs traditions ainsi que 

leurs croyances. Ils montrent aussi la place prépondérante de la religion au Moyen-Age. Ces circuits tendent à regrouper les différents 

types d’édifices religieux que l’on trouve au sein du Pays Pyrénées-Méditerranée. Mais aussi les bâtiments et sites touristiques qui 

permettront aux visiteurs de mieux appréhender la vie au Moyen-Age. 

De par la multitude d’édifices religieux datant de l’époque médiévale sur le territoire du Pays Pyrénées-Méditerranée, on en déduit 

que la religion avait une place importante dans la vie des gens de l’époque. Cela se confirme par le fait que chaque village de l’époque 

fut construit autour d’une église ou d’une chapelle. Parfois même, des édifices religieux plus importants comme une abbaye étaient 

construit dans le but d’attirer du monde aux alentours et de créer ainsi une communauté. 
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·  Circuit découverte du patrimoine religieux à l’éche lle de la communauté de communes Albères Côte Verme ille 
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·  Circuit découverte du patrimoine religieux à l’éche lle infrarégionale du Pays Pyrénées-Méditerranée 
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3. Circuits et fiches touristiques des édifices mil itaires à l’échelle de la communauté de communes Al bères Côte 

Vermeille et du Pays Pyrénées-Méditerranée. 

 

 

 

Ces circuits permettent la découverte des systèmes de surveillance et de défense qui existaient au Moyen-Age sur le territoire du 

Pays Pyrénées-Méditerranée. 

En tant que région transfrontalière, ce territoire devait de se protéger des invasions et des attaques venues d’Espagne mais devait 

aussi faire face aux conflits locaux entre seigneurs. Ainsi, on retrouve dans cette zone de multiples constructions permettant la 

surveillance et la protection des villages. 
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·  Circuit découverte du patrimoine militaire à l’éche lle de la communauté de communes Albères Côte Verme ille. 
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·  Circuit découverte du patrimoine militaire à l’éche lle infrarégionale du Pays Pyrénées-Méditerranée 
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4. Circuits et fiches touristiques du patrimoine ve rnaculaire à l’échelle de la communauté de communes  Albères Côte 

Vermeille et du Pays Pyrénées-Méditerranée. 

 

·  Circuit découverte du patrimoine vernaculaire à l’é chelle de la communauté de communes Albères Côte 

Vermeille. 
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·  Circuit découverte du patrimoine vernaculaire à l’é chelle infrarégionale du Pays Pyrénées-Méditerranée  
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Classement des sites ayant fait l’objet d’une notat ion :  
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5. Découverte de l’ensemble du patrimoine médiéval à l’échelle de la communauté de communes Albères Cô te 
Vermeille et du Pays Pyrénées Méditerranée à traver s le vélo route 66. 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

·  Fiches vélo route du patrimoine religieux : 
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·  Fiche vélo route découverte du patrimoine religieux  
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·  Fiche vélo route du patrimoine vernaculaire. 
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